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COMMUNICATIONS 
De la psychologie du chien; 
base du dressage 
par MM. Ed. DECHAMBRE et R. PÉCRIAUX 
Ed. DECHAMBRE. - J'ai l'honneur de faire hommage à l' Aca­
démie d'un ouvrage que je viens de publier, en collaboration avec 
M. R. PtcRIAUX, consacré à la Psychologie du Chien, considérée 
au point de vue du dressage. 
Il ne s'agit, à proprement parler, pas plus d'un traité de psy­
chologie pure que d'un manuel de dressage. Mais il nous a 
semblé utile de mettre à la disposition.des cynophiles et dresseurs 
un ouvrage exposant les .conceptions psychologiques actuelles et 
montrant l'intérêt de leur application au dressage : les méthodes 
routinières habituelles seraient ainsi avantageusement rempla­
cées par une exploitation habile des facultés canines. 
Nous présentons d'abord et discutons les rapports de l'intel­
ligence, de l'instinct et du dressage. Il semble bien que ce soient 
là les trois stades d'un même processus psychologique. L'acte 
primitif est intelligent ; l'instinct en dériverait par suite d'un 
dressage réalisé par les conditions nàturelles. Nous serions ainsi 
en présence d'un remarquable exemple d'acquisition de .caractère 
et. de transmission dont la réalité est si souvent contestée. 
Puis nous envisageons les principales activités psychologiques, 
affection, mémoire, langage, associations d'idées.�. et le parti qu'il 
est possible d'en tirer au cours du dressage. 
· Enfin, la comparaison du psychisme des chiens sauvages et 
domestiques permet de préciser l'influence de la domestication, 
�on rôle dans l'acquisition ou la perte de divers caractères psy­
chologiques, ce qui nous conduit finalement à étudie.r. la consti­
tution de la personnalité. Beaucoup des caractères qui la coJ11po­
sent. sont héréditaires et cette connaissance permet de 1·éal�ser 
un dressage particulièrement �atisfaisant. 
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DISCUSSION 
l\f. LETARD. -- .le voudrais d·emander .à }J. DECHAMBRE s'il fait une 
grande place aux réflexes conditionnés dans le dressage du chien ? 
M. DECHAMBRE. - Bien entendu. Le dressage résulte des réflexes 
conditionnés ; du moment qu-e vous parlez de dressage il y a réflexes 
conditionnés. 
l\f. LETARD. - De nombreux travaux ont été faits ces temps der­
niers par des confrères militaires sur le dressage clu chien ; de même 
plusieurs thèses sur· le sujet sont actu·ellement en préparation. 
�I. DECHAMBHE. - La brochure était faite lorsque j'ai eu con-
11aissance des travaux auxquels vous faites allusion, qui sont du reste 
en cours de publication. 
M. MERY. - Je n'ai pas besoin de rappeler cett.e boutade si souvent 
citée que « la psychologie est cette science qui consiste à exprimer 
avec des mots très simples des chos·es encore plus simples que tout 
le monde connaît déjà », mais en vérité, personne plus que moi ne 
se réjouit de voir notre ami DECHAMBHE aborder ici, pour la première 
fois, la psychologie animale. Si ma mémoire ne me trahit pas, je crois 
avoir fait la première thèse de psychologie animale, thèse de doctorat, 
en 1925; depuis, je me suis spécialisé dans cette question qui n'a cessé 
de me passionner aussi bien à tranrs l'Ecole de Psychologie qu'à 
travers la Clinique quotidienne, et l'activité littéraire même- si vous 
voulez, au sens péjoratif. que l'on attache trop souvent ·à ce terme. 
Je voudrais simplement demand·er à ::\I. DECHAMBRE s'il ne lui est 
pas apparu, dans cette étude un peu particulière de la psychologie 
des animaux, qu'il faudrait un jour donner une place vraiment spé­
ciale au chien ? Le chien e�t l'animal le plus près de l'homme et 
depuis le plus longtemps en ce monde, et véritablement on ne peut 
pas comparer la psychologie de cet animal d'exc-eption, avec la psy­
chologie animale proprement dite. Je crois que l'on a trop tendance 
actuellement à comparer ce qui se. pass-e chez nos animaux de labo­
ratoire avec ce qui peut se passer, chez des êtres supérieurs, et plus 
particulièrement chez J.e chien. J'avoue avoir �té surpris, lorsque j'ai 
pris contact avec le Collège de France et sés sc1:vices, dé voir que 
l'on faisait de la psychologie animale ù travers le poisson par 
cx-emple pour inférer de l'étude psychologique des poissons ce qui 
peut se passer chez le chien·. Il y a tout de même une différence ! 
J'aimerais savoir si M. DEcHAMBI�E (je . ne connais pas encore son 
ouvr.age) a mis le. point sur ceUe. particularit� que la psychologie du 
chien est vraiment quelq.ue chose d'exceptionnel ? 
M. DF:cHAlfBRE. - J'avais fait des travaux de psychologie générale et 
il m'a semblé qu'il était temps de fair-e un peu de psychologie parti� 
culière. 
M. MERY. - A propos du dressage, en particulier, M. DECHAMBRE 
a situé le problème sur le plan des réflexes con1ditionnés, mais vous 
pensez bien qu'il y a un abîme entre 1-e dressage d'un cheval qui, une 
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fois dressé, peut être mis entre les mains de n�importe quel cavalier 
digne de ce nom et le dressage d'un chien, où il y a une question 
affective qui joue, que l'on mésestime parfois, et qui prend de très 
loin le pied sur toute la mécanisation proprement dite. Je crois que 
le Général GUILLOT ne me démentira pas à ce sujet. 
M. DECHAMBHE. - Ce que je dis c'est que dans ces questions de psy­
C;hologie il faut tenir grand compte des différences de personnalité 
entre les animaux, et que même entre les chiens il y a des méthodes 
différentes de dressage à employer suivant la base de la psychologie 
prnpre ù chaque animal par exemple. 
M. MERY. - Au point de vue de l'individualité, mais d'une façon géné-
.. rale, je voudrais savoir si vous avez mis l'accent sur la particularité 
de la psychologie du chien parmi tous les animaux au monde quels 
qu'ils soient. La psychologie de tous les mammifères est à peu près 
la même, mais pas la psychologie du chien ! L'exemple que je donnais 
tout à l'heure situe à nos yeux· 1e problème : n'importe quel cavalier 
peut se servir de n'importe quel cheval, n'importe quel dresseur peut 
présenter n'importe quel lion, mais je ne sais pas si n'importe quel 
soldat peut se servir de n'importe quel chien de guerre ... Quoi qu'il 
en soit je vous félicite d'avoir abordé ce sujet pour la première fois 
dans l'enceinte de l'Académie Vétérinaire, car il y a là un domaine 
de l.a rech-erche vraiment passionnant. 
